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“Le monde contient bien assez pour 
les besoins de chacun, mais pas 
assez pour la cupidité de tous.”

Gandhi



2 N°1114

La réouverture des 
thermes, ce ne sera 
pas pour tout de suite

Ils avaient prévu de rouvrir 
mercredi 10 mars...

Les thermes devront encore 
ronger leur frein. Mais jusque 
quand ? Difficile à dire. « Les 
Établissements recevant du pu-
blic, catégorie à laquelle appar-
tiennent les thermes, n’ont à ce 
jour pas de précision quant à la 
possibilité de rouvrir prochai-
nement » explique la Chaîne 
Thermale du Soleil dans un 
communiqué. « Nous sommes 
par conséquent contraints 
de reporter l’ouverture des 
thermes à une date ultérieure 
inconnue. »

Une incertitude qui pèse 
d’autant plus que les établis-
sements thermaux doivent 
procéder à des analyses de 
l’eau avant de pouvoir accueil-
lir du public, ce qui nécessite 
plusieurs semaines d’opéra-
tions... 

Les curistes qui devaient pro-
chainement démarrer leur cure 
seront contactés individuelle-
ment.

Au fait des difficultés rencon-
trées par les thermes et des 
conséquences que leur ferme-
ture engendre, tant sur la santé 
des curistes que sur l’emploi, 
notre Maire et notre Député 
ont tiré la sonnette d’alarme 
en interpellant les ministres de 
l’Économie et de la Santé dans 
des courriers. Leur initiative a 
été saluée par Thierry Dubois, 
président du Conseil national 
des établissements thermaux.

Mardi, notre Député, Fabien 
Roussel, a de nouveau inter-
pellé le Ministre de la Santé à 
l’Assemblée Nationale.

Une nouvelle vie pour 1 500 dalles de l’église 
Saint-Martin
Ils en ont commandé 300 pour construire une terrasse, plusieurs di-
zaines pour fabriquer une table... Les Amandinois ont massivement ré-
pondu à l’appel des Amis de l’église Saint-Martin qui organisaient une 
dernière journée de vente des dalles originelles du bâtiment, samedi 27 
février. « Ça a été un grand succès » souligne la présidente de l’asso-
ciation, Mari-Jo Latko. « Nous en avons vendu 936 ce jour-là. Au total, 
près de 1 500 ont trouvé preneurs. » Sur place, nous avons rencontré 
Anne Vitrant et Alain Dubois. Bien qu’ils vivent aujourd’hui à Marseille, 
tous deux restent attachés à la cité thermale. « Nous revenons régu-
lièrement, pour suivre une cure ou pour aller dans la famille... Nous 
allons laisser une dalle dans notre maison du Mont des Bruyères et en 
emporter une dans le sud... Cette acquisition, c’est aussi pour l’orgue.. 
» En effet, les fonds serviront intégralement à la restauration de l’orgue 
de l’église Saint-Martin.

Conseil municipal
JEU. 11 MARS
Le budget primitif sera 
notamment soumis au vote 
des élus amandinois.

En raison de la crise sanitaire, la 
séance se tiendra sans public.
Vous pourrez toutefois suivre 
les échanges grâce à la 
retransmission en direct.

 Connectez-vous à partir de 
18h30 sur www.saint-amand-les-
eaux.fr ou sur www.facebook.
com/mairie.saint.amand.les.eaux

Matrimoine

Sur les pas des Amandinoises  
qui ont marqué l’histoire locale

Vous connaissez sans doute Louise de Bettignies et Angèle 
Lecat. Mais d’autres femmes ont marqué l’histoire locale de 
leur engagement : Thérèse Clemmersseune, Louise Dematte, 
Madeleine Davaine…

Un évènement qui s’adapte au contexte 
sanitaire 
La Ville vous invite à découvrir leurs destinées à l’occasion d’un 
parcours matrimonial qui s’inscrit dans le cadre du Printemps 
des Femmes. D’ordinaire, tout le mois de mars est consacré à 
la question de l’égalité des sexes au travers de conférences, de 
débats, d’expositions... Au vu du contexte actuel, la Ville vous 
propose un évènement conforme au protocole sanitaire. Re-
trouvez le plan de la balade en supplément de votre LVAhebdo.    

  Vous détenez des photographies ou des documents sur 
l’une des figures féminines locales... Contactez-nous au 03 27 
22 49 70 ou sur lavieamandinoise@saint-amand-les-eaux.fr  
Vos trésors seront scannés et restitués dans l’immédiat.

Web-radio :  
une programmation  
féminine
Nina Simone, Angèle, Édith Piaf, Whit-
ney Houston, Zazie, Aretha Franklin... 
Radio Saint-Amand-les-Eaux se met à 
l’heure du Printemps des Femmes en 
vous proposant, tout au long du mois de 
mars, une programmation féminine.

  Téléchargez l’application ou 
connectez-vous sur  
www.saint-amand-les-eaux.fr

À l’occasion de la Journée internationale des droits des femmes,  
la Ville de Saint-Amand-les-Eaux vous propose de partir à la 
découverte de treize figures féminines locales...

Quelques dates clefs
Mars 1911. Des milliers de femmes manifestent 
pour le droit de vote, à la formation et au travail.

20 avril 1944. Les Françaises obtiennent le droit 
de vote et d’éligibilité.

1977. L’ONU fixe la Journée internationale des droits 
des femmes au 8 mars.

27 octobre 1946. L’égalité entre les femmes et 
les hommes est inscrite dans la Constitution.

28 décembre 1967. La contraception est 
autorisée.

17 janvier 1975. La loi autorisant l’IVG est 
promulguée.

14 mars 2007. Le 39 19 est le numéro de 
téléphone pour les victimes de violences conjugales.

Actus...
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En bref  

Vers de nouvelles 
restrictions ?

Lors de son allocution de 
jeudi dernier, le Premier 
ministre a annoncé que 
de nouvelles mesures 
pourraient entrer en 
application dès samedi 
6 mars dans les dépar-
tements placés sous 
surveillance renforcée, 
tels que le Nord. 

Ces restrictions dépen-
dront de l’évolution de 
la situation sanitaire et 
feront suite à une consul-
tation du préfet et des 
élus du territoire.

Un centre hybride
« Nous sommes l’un des seuls centres à fonctionner 
avec cette mixité Ville-Hôpital-SPEMED1» souligne le 
docteur Jean-Michel Damien. « Cette magnifique col-
laboration, c’est unique ! »
« À Saint-Amand-les-Eaux, cette synergie a toujours 
fait partie de nos chromosomes » assure le médecin 
Yves Cousin.

Mais comment se traduit-elle sur le terrain ? 
Le centre hospitalier met à disposition un local, du 
personnel et apporte un appui logistique. 
Les médecins et les infirmières libéraux.ales se 
chargent de la pré-vaccination et de la vaccination 
en elle-même.
D’autres libéraux, dont des pharmaciens et des kiné-
sithérapeutes, répondent présents pour se charger 
de la surveillance post-vaccinale...
Au total, 70 libéraux médicaux et paramédicaux sont 
mobilisés.

Des solutions en cas de difficultés 
à se connecter ou pour se déplacer
Et les mairies, alors ? Quels sont leurs rôles ?
Avant même que le centre de vaccination ne soit ou-
vert, le centre hospitalier a anticipé, avec les villes de 
la CTPS2, « les difficultés des plus de 75 ans à utiliser 
Doctolib ou à se déplacer », comme l’explique Michel 
Thumerelle, le directeur de l’établissement. 
« Dès le départ, des partenariats se sont noués pour 
réserver à chaque ville des créneaux et mettre en 
place des solutions de transport. » 
À Saint-Amand-les-Eaux, par exemple, un habitant 
éligible au vaccin peut appeler la mairie pour être 
inscrit sur liste d’attente.

Un accueil 7 jours sur 7
La mobilisation de tous permet de répondre à un 
maximum de demandes. Le centre est ainsi ouvert 
du lundi au dimanche, de 8h à 19h. 

Une organisation au jour le jour 
pour ne perdre aucune dose
Michel Thumerelle tient à le souligner : « Les objec-
tifs du centre sont, dans l’ordre : 

 assurer les secondes injections ; 

 reprogrammer les rendez-vous qui ont dû être an-
nulés (suite à la fermeture imposée par l’ARS3 en rai-
son du manque de doses) ; 

 en fonction des doses restantes à inoculer et de 
leur heure de péremption, vacciner les personnes 
éligibles, notamment celles inscrites sur la liste d’at-
tente des mairies. »

Pour remplir ces missions, le centre hospitalier orga-
nise et ajuste les plannings au jour le jour en fonc-
tion des doses allouées. La priorité absolue : n’en 
perdre aucune.

Un véritable défi. En effet, il faut trouver les profes-
sionnels et les particuliers disponibles, parfois au 
débotté... « S’il me reste une dose en fin de journée, 
elle doit être inoculée en plus vite : une fois sortie 
du réfrigérateur, sa durée de vie est de six heures ! »
Une course contre la montre quasi-quotidienne sur 
fond de marathon puisque la campagne de vaccina-
tion n’en est qu’à ses débuts...

1

Le saviez-vous ? Le centre de vaccination de Saint-Amand-les-Eaux 
fait montre de plusieurs spécificités qui lui permettent notamment 
de garantir une haute qualité d’accueil, soulignée par tous.

 Le centre de vaccination 
reçoit des doses d’AstraZeneca, 
destinées aux professionnels 
de santé et du médico-social de 
moins de 65 ans. Des créneaux 
ont été ouverts à leur intention 
sur Doctolib.

 Pour mesurer la qualité 
d’accueil, un questionnaire 
de satisfaction est désormais 
soumis aux vaccinés. Une très 
large majorité se dit très satis-
faite comme Martine Trinquart. 
« L’accueil est formidable. On 
se présente à l’entrée avant de 
rejoindre une salle d’attente. 
Là, une personne vient nous 
chercher pour l’entretien avec 
le médecin. C’est l’infirmière 
qui réalise l’injection. Je n’ai 
rien senti ! »

Même son de cloche du côté 
de Christiane Thiébaut. « C’était 
ma première injection. Tous 
les membres du personnel 
sont très gentils. À la fin, j’ai 
reçu une carte de rappel avec 
la date de rendez-vous pour la 
seconde dose ! »

2

3

1. SPEMED : association de 
libéraux de l’amandinois
2. CTPS : Communauté 
Professionnelle Territoriale de 
Santé
3. ARS : Agence Régionale de 
Santé

4

Covid-19

Un centre de
vaccination unique
à plus d’un titre



4 N°1114

Le retour des beaux jours nous incite à nous 
offrir un bon bol d’air ! Et quoi de plus tentant
qu’un pique-nique en famille ? À la fin de votre 
repas, il vous suffira de faire quelques pas pour 
vous débarrasser de vos déchets avec facilité, 
grâce aux poubelles situées à proximité...

150 points de collecte 
et 50 city-dogs
En effet, pour maintenir la propreté urbaine, 
la Ville a disposé pas moins de 150 points de 
collecte dans l’ensemble de ses quartiers. Bien 
évidemment, vous en trouverez davantage 
dans les lieux les plus fréquentés. 
En supplément s’ajoute une cinquantaine de 
city-dogs ; vous savez, ces distributeurs de 
sachets grâce auxquels les propriétaires de 
chiens peuvent, aisément, ramasser et jeter les 
déjections de leur fidèle compagnon...

Des incivilités malgré tout
Dans un monde idéal, ces dispositifs suffiraient 
amplement à préserver la propreté urbaine sur 
le long terme.

Malheureusement, une multitude de déchets 
se retrouvent quotidiennement à terre : bou-
teilles, emballages, mouchoirs, mégots... Sans 
compter les masques qui pullulent depuis le 
début de l’épidémie !

Malgré un ramassage hebdomadaire voire quo-
tidien dans certains secteurs, ces incivilités dé-
gradent notre cadre de vie... et pèsent lourd sur 
le budget. La Ville consacre ainsi 300 000 euros 
au maintien de la propreté, chaque année.  

En quelques chiffres...
300 000 euros consacrés à la 
propreté urbaine chaque année

100 kilomètres de voiries à nettoyer 
auxquels s’ajoutent les trottoirs, les 
places et les jardins publics...

150 poubelles publiques et 50 
city-dogs à vider et à recharger

1 000 kilos de détritus ramassés, 
en moyenne, chaque année (poubelles 
publiques, city-dogs, déchets 
sauvages, déjections canines...)

Pas une journée ne passe sans que des opérations de nettoyage 
ne soient menées en ville. Pourtant, d’aucuns regrettent 
encore la présence, çà-et-là, de détritus... Et si on conjuguait 
nos efforts ? La propreté urbaine, c’est l’affaire de tous !

La Ville confie le nettoyage des rues 
à une entreprise extérieure spéciali-
sée, par le biais d’un marché public. 
À l’heure actuelle, c’est Suez (an-
ciennement Malaquin) qui est char-
gé de remplir les missions.

Un contrat a également été signé 
avec l’APEI ; des travailleurs de 
l’ESAT des Ateliers du Hainaut se 
chargent ainsi de la propreté du côté 
de la gare.

À chaque passage
 Vidage et recharge des 

poubelles et des city-dogs ;

 Ramassage des déchets et des 
déjections canines qui jonchent 
l’espace public (incivilités) ;

 Désherbage écologique, 
mécanique ou manuel ;

 Balayage mécanique ou manuel.

Ponctuellement
 Tous les vendredis, nettoyage 

de la zone du marché et de ses 
abords, du parvis du théâtre et de 
l’espace Jean-Ferrat ;

 Ramassage des feuilles en 
automne ;

 Nettoyage des rues au jet à 
haute pression en amont d’évè-
nements ou selon les besoins.

À savoir

La Ville se charge exclusi-
vement du nettoyage des 
espaces publics commu-
naux, ce qui exclut, par 
exemple, les parcelles 
appartenant à des bailleurs 

sociaux ou encore à la communauté d’ag-
glomération de La Porte du Hainaut.

Une fréquence de passage adaptée en fonction 
des besoins de chaque secteur

Tous acteurs de la propreté urbaine !

Ville : quelles actions, concrètement ?
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Consultation

Ensemble pour une ville plus 
propre : la parole est à vous

un marché public ?
C’est un contrat au travers 
duquel la Ville délègue la 
réalisation d’une mission de 
service public à un opérateur 
économique spécialisé. 
Ces besoins peuvent 
porter sur des travaux, des 
fournitures ou des services.
Les marchés publics font 
l’objet de procédures enca-
drées qui varient en fonction 
du montant engagé. En ce 
qui concerne la propreté 
urbaine, la procédure est dite 
formalisée.

LES PRINCIPALES 
ÉTAPES

Définition précise  
des besoins - Rédaction du 

cahier des charges

Publicité au BOAMP  
(Bulletin Officiel des An-

nonces de Marchés Publics) 
et au JOUE (Journal Officiel 

de l’Union Européenne). 
Mise en concurrence.

Examen de la recevabilité des 
candidats et des offres par la 
commission d’appel d’offres.

Publication d’un avis d’attri-
bution, information auprès 
des candidats non-retenus.

C’est 
quoi...

Une opération de porte-à-porte 
au Moulin des Loups
Vous n’êtes pas sans savoir que des comités « Vivre 
mon quartier » vont être créés.

Ils disposeront chacun d’une enveloppe de 50 000 eu-
ros, leur permettant de donner vie à des projets qu’ils 
auront choisis. Nul doute que le cadre de vie fera par-
tie de leur priorité...

En 2020, un premier comité va voir le jour au Moulin 
des Loups, décrété quartier pilote. Des habitants ont 
d’ores-et-déjà manifesté leur volonté d’en faire partie. 
Un noyau est donc constitué.

Une première mission va lui être échue dans les pro-
chaines semaines : partir, en compagnie d’élus et 
d’agents municipaux, à la rencontre des habitants du 
Moulin des Loups pour recueillir leurs observations 
vis-à-vis de la propreté urbaine.

Les données recueillies nourriront la réflexion enta-
mée à l’occasion de la passation du prochain marché 
public. Des actions ciblées, définies avec les habi-
tants, pourront également être menées.

Un questionnaire à remplir en ligne
Vous n’habitez pas au Moulin des Loups ? Vous pou-
vez, vous aussi, participer à la réflexion grâce au 
questionnaire mis en ligne sur le site internet.

Comment jugez-vous aujourd’hui la propreté de 
notre ville, de votre quartier, de votre rue ?
Quel est le type de déchets que vous observez le plus ?  
Quel(s) serai(en)t le ou les moyen(s) les plus effi-
cace(s) pour améliorer la propreté ?

N’hésitez pas à faire part de vos observations et de 
vos suggestions. Vos informations aiguilleront les 
techniciens municipaux dans la rédaction du cahier 
des charges. 

Le marché public relatif à la propreté urbaine arrive à son terme. 
Une nouvelle procédure va donc être lancée. La Ville va profiter de cette 
échéance pour redéfinir ses besoins. Pour être des plus exhaustives, elle 
compte inclure la population dans la réflexion. 

Tous acteurs de la propreté urbaine !

Déchets sauvages : l’équivalent de 52 tours Eiffel par an
Allez, reconnaissez-le. Il vous est déjà arrivé de jeter, ni vu, ni connu, un papier sur la 
chaussée ou de détourner le regard, l’air de rien, de la déjection de votre chien...
Un déchet de plus ou de moins, qui pour le remarquer ? 
Pourtant, si on additionne toutes ces incivilités isolées, l’ampleur du désastre se ré-
vèle. On estime ainsi que 520 000 tonnes de déchets ont été abandonnés en France 
en 2018, soit un poids équivalent à 52 tours Eiffel* ! Or, ces détritus ne mettent pas 
seulement à mal notre cadre de vie ; ils en dégradent également la qualité de par la 
pollution qu’ils engendrent et ce, sur plusieurs siècles ! Un constat effarant quand on 
sait qu’il suffirait d’un simple geste (jeter à la poubelle) pour atténuer significative-
ment les atteintes à l’environnement.     

*Estimation de l’association Progrès et Environnement

Rendez-vous, dès à présent, sur 
www.saint-amand-les-eaux.fr
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Sport

Basket-ball 

Nos basketteuses remportent le derby contre 
Villeneuve-d’Ascq !
Heureuse bouffée d’oxygène contre Villeneuve d’Ascq, samedi. L’engagement des Green Girls 
a payé, laissant à 20 points l’équipe voisine. Spirale noire enrayée ? Peut-être. On en saura 
plus ce mercredi soir avec la rencontre contre Roche Vendée, 5è du classement !

L’autre mercredi, les mines étaient plutôt grises, salle Hugot. Une treizième défaite sur 14 
matchs, ça ne pouvait pas faire plaisir… Devant Montpellier les licenciés du SAHB n’ont pas 
fait le poids. Certes, elles ouvrirent la marque dès les premières secondes mais, vite, les Su-
distes prenaient le match en main, ne laissant jamais nos Green Girls vivre d’illusions. Sévè-
rement battues, les Amandinoises devaient prendre sur elles-mêmes pour garder le moral. 

À Villeneuve d’Ascq elles ont montré des raisons d’espérer. Emmenées par le dynamisme de 
leur arrière, Jasmine Bailey, les Green Girls sont montées au créneau dès le premier quart-
temps. L’écart s’est particulièrement creusé au cours de la seconde mi-temps puisqu’à son 
issue, le tableau des scores affichait 4-28 ! Malgré l’agressivité de leurs adversaires, les Aman-
dinois ont réussi à conserver leur avance. Ce soir-là, la pugnacité des Amandinoises a payé.

« La saison n’est pas finie », confiait le coach. Le match contre Lyon, avait montré que les 
Amandinoises avaient de la ressource. Il en faudra pour quitter la queue du peloton. 

  SAHB-BLMA 52-71 (11-22, 8-19, 10-20, 23-10) 

ESBVA-SAHB 65-85 (20-22, 4-28, 22-11, 19-24) 

Basket - Journées « détection » 

Jeunes talents en vue
Après une journée organisée avec les clubs 
de Reims, d’Aulnoy et de Charleville en région 
parisienne, les entraîneurs du SAHB ont instal-
lé leur « détecteur » de talents à la salle Mau-
rice-Hugot. C’était la semaine dernière. Dans 
le respect des mesures sanitaires, test Covid 
exigé, une trentaine de jeunes filles, âgées de 
14 à 18 ans, se sont retrouvées pour suivre une 
imposante série de tests sportifs, physiques et 
psychologiques.

Venues de toute la France, ces jeunes étu-
diantes en Creps ou joueuses du championnat 
dans des clubs amateurs ont le projet d’inté-
grer une équipe professionnelle, c’est-à-dire 
accéder au centre de formation.

Ainsi Laura et Eileen, venues de Bourgogne 
et de Franche-Comté patientaient dans les 
tribunes de la salle avant de reprendre des 
tests déjà suivis lors de la journée parisienne. 
 «  Nous avons passé une première étape, nous 
souhaitons devenir joueuses professionnelles. 
Nous attendons désormais les conclusions des 
coachs ».

Comme elles, les trente joueuses ont dû mon-
trer leurs capacités sportives, motricité, dex-
térité et aptitudes au jeu rapide. Un parcours 
qu’elles ont affronté dans de bonnes condi-
tions, mais parfois un peu timorées ou avec 
retenue.

Toutes attendront avec impatience le résultat 
de ces journées : le club décidera de son recru-
tement en tenant compte de l’évolution de ses 
effectifs, des places à pourvoir et des jeunes 
talents détectés… 

RÉSULTATS ET ANNONCES
MER. 24 FÉVRIER
Championnat LFB pro féminin  Basket SAHB  Montpellier 52 - 71
VEN. 26 FÉVRIER
Championnat LBE pro féminin Play down Handball Toulon St Cyr Var  SAH PH  28 - 24
SAM. 27 FÉVRIER
Championnat LFB pro féminin Basket Villeneuve d’Ascq Lille Métropole  SAHB  65 - 85
MER. 3 MARS
19:00 Salle M.Hugot Basket SAHB  Roche Vendée  

Championnat LFB Basketball pro féminin
DIM. 7 MARS 
16:00 Salle M.Hugot Handball SAH PH  Mérignac  

Championnat LBE Handball pro féminin Play down

Retrouvez tous les résultats et les annonces sur   
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Elle a escaladé un volcan en érup-
tion au Guatemala, dansé autour 
d’un feu sacré à l’occasion d’un 
festival hippie en Colombie, sil-
lonné les routes de Norvège à 
pied sans savoir où elle allait 
dormir le soir-même… Élisa Heb-
dowski vous emmène dans ses 
aventures trépidantes à l’occa-
sion de la sortie de son livre :  
« J’balance mon moi » ! 

Un livre écrit pendant le 
confinement
L’histoire commence à quelques 
pas… « J’ai vécu à Saint-Amand-
les-Eaux au cours de mon adoles-

cence, lorsque j’avais entre 15 et 
17 ans. Je suis aussi allée à l’école 
primaire Jeanne-d’Arc puis au col-
lège Notre-Dame-des-Anges… »

Aujourd’hui, la jeune femme de 25 
ans vit entre Bruxelles et l’aman-
dinois, où elle conserve de nom-
breuses attaches.
L’envie de prendre la plume ? Elle 
est venue la titiller en 2019, « un 
matin d’août ensoleillé. Ça a été 
ma première pensée : il faut que 
j’écrive un livre sur les expé-
riences incroyables que j’ai vé-
cues. »
La rédaction commence quelques 
semaines plus tard, en septembre. 

Élisa est alors à Valence, en Es-
pagne, où elle étudie l’art aux 
côtés de son compagnon Alexis 
Zounguere-Sokambi. 
En parallèle, elle noircit une 
soixantaine de pages… Jusqu’à 
ce qu’au mois de mars, le confi-
nement soit prononcé. La crise 
sanitaire met un coup d’arrêt aux 
études à l’étranger… pas au pro-
jet. « J’ai passé le confinement à 
Lecelles. J’ai écrit tous les jours. » 

Un objectif : trans-
mettre du bonheur et 
des émotions
Dans son écriture, Élisa reste fi-
dèle à elle-même. Elle évoque 
sans filtre toutes ses aventures, 
qu’elles soient touristiques, pro-
fessionnelles, amicales, amou-
reuses… « J’ai voulu faire ressen-
tir au mot près ce que j’étais. »  
Une démarche dans laquelle son 
compagnon l’encourage. « Il m’a 
poussée à y aller à fond, à ne 
rien omettre... » Résultat ? Un ou-
vrage brut de décoffrage, parfois 
cru mais surtout intense en émo-
tions… Un véritable grand-huit ! 
« Mes lecteurs (130 pour le mo-
ment) me disent qu’ils peuvent 
rire au cours d’un chapitre, pleurer 
au suivant… »
Plus de 300 pages composent 
l’ouvrage. Auto-édité, il s’enrichit 
des illustrations d’Alexis, en cou-

verture et à l’entame de chaque 
chapitre.
Avec le recul, Élisa se rend compte 
que l’écriture a eu, sur elle, « un 
effet thérapeutique. Le suicide de 
mon père, mon milieu social plu-
tôt aisé… J’ai compris pourquoi 
j’avais besoin de prendre des 
risques. »
Aujourd’hui, seul compte le bon-
heur de « transmettre des émo-
tions, ainsi qu’un peu de mon 
tempérament et de mon énergie. 
Il faut oser, ne pas avoir peur, ni 
honte… Avec du culot, de la 
confiance et de la détermination, 
on peut vivre des aventures din-
gues ! »  

Elle était quelque peu enrouée de n’avoir pas sonné depuis nombre 
d’années. En début de semaine, elle a eu le plaisir de s’ébrouer sous le 
marteau de Jean-François Cavro. Le preneur de son est allé enregistrer 
la cloche à ban située tout en haut de l’Échevinage dans le cadre du pro-
jet CLÉA (Contrat Local d’Education Artistique), mené sur le territoire de 
La Porte du Hainaut à la demande du musée de la Tour abbatiale. 

« Mon objectif est de recueillir les sons qui appartiennent à un territoire 
et de redonner vie à des objets parfois oubliés. Ces sons ont traversé les 
générations, vos parents et grands-parents ont entendu les mêmes ! »

C’est peu dire de la cloche de l’Échevinage qu’elle tinte depuis des 
lustres : elle date de 1620, elle a donc suivi la reconstruction de l’ab-
baye, commandé par Nicolas Dubois ! Pour rappel, la bancloque a long-
temps été le signal des proclamations officielles…

L’enregistrement servira à une installation sonore. Jean-François Cavro 
devrait également enregistrer le son du carillon, bien sûr, mais égale-
ment des cloches des églises Saint-Martin, Sainte-Thérèse, Saint-Jean-
Baptiste, Notre-Dame-des-Malades… Les élèves de la classe de carillon 
seront impliqués dans le projet. À suivre… 

Culture

Élisa Hebdowski balance son moi dans un livre 
aussi authentique qu’épique !

Après des décennies de silence, la cloche à 
ban de l’Échevinage se remet à chanter…

Le Printemps 
des Poètes 
est lancé
Désir d’ailleurs, de liberté, 
d’émancipation… Quel est ce-
lui qui vous anime ? Le Prin-
temps des Poètes se consacre, 
de nouveau, à un sujet univer-
sel : le désir. L’occasion, à Saint-
Amand-les-Eaux, de mener des 
projets avec les établissements 
scolaires et le réseau des mé-
diathèques de La Porte du Hai-
naut…

 Approfondissez le sujet sur 
www.printempsdespoetes.com

Le livre est 
disponible au 
centre culturel 
E.Leclerc, 
« Sur le 

trottoir d’en face » à 
Valenciennes et sur www.
thebookedition.com
Lecture de passages sur 
www.instagram.com/
jbalance.mon.moi
Élisa Hebdowski vend aussi 
à l’occasion de week-end 
dédicaces.

À savoir
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 Sont acceptées : 
les tontes de 
pelouse, les fleurs 
fanées, les feuilles 

d’arbres et d’arbustes, les tailles de 
branches d’arbres et d’arbustes. Les 
branches ne doivent pas excéder un 
mètre et doivent être mises en fagot, 
liées avec de la ficelle naturelle.

 Ne sont pas acceptés : les 
déchets alimentaires, les contenants 
(jardinières, pots de fleurs...), les 
souches, les déchets non-végétaux, 
les sacs poubelles en plastique.

 Quel contenant utiliser pour vos 
déchets verts ? Des contenants à 
usage unique, tels que des sacs en 
papier compostable type papier Kraft 
ou des caisses de carton brunes... 

 Vous pouvez également 
avoir recours à des contenants 
réutilisables, tels que des 
sacs de jardin, des poubelles 
rondes équipées de poignées, 
des seaux, des bassines ou des 
caissettes. Ils seront laissés sur 
place après avoir été vidés..

 N’utilisez pas de sac 
poubelle en plastique ou de 
bac de collecte à roulettes !

 Entre deux ramassages, 
vous pourrez toujours vous 
rendre en déchèterie.

Restez en contact : 
Recevez gratuitement notre 
LVAnews 

Naissances  19 FÉVRIER. AÏT SI Manel

Décès  FERET BRY Cristiane (80 ans). 
DHAINAUT DUBAR Georgette (94 ans). PAOLI 
LEMBAS Genovefa (89 ans). MAYENCE Maurice 
(89 ans). MIRLAND Gilbert (76 ans). RAVEZ 
Georges (70 ans). STAELEN Georges (66 ans).

Menu  LUN. 8 MARS. Potage aux légumes, 
aiguillettes de poulet au curry, blé pilaf, yaourt 
aromatisé, poire. 
MAR. 9 MARS. Salade marocaine, 
couscous boulettes d’agneau, merguez, 
légumes, semoule, gouda, glace.

MER. 10 MARS. Potage aux courgettes, pizza du 
chef au trois fromages, salade verte, melon jaune.

JEU. 11 MARS. Chou-fleur vinaigrette, 
boulettes de bœuf sauce tomate, coquillettes, 
yaourt vanille, banane. Repas BIO

VEN. 12 MARS. Salade flamande, poisson meunière, 
carottes rondelles, riz, saint-nectaire, compote.

La Faîtes du 
Jardin se prépare : 
exposants, inscrivez-
vous !
Avis aux pépiniéristes, horticul-
teurs et autres marchands de 
plants ! Le marché aux fleurs de 
la Faîtes du Jardin se tiendra jeudi 
13 mai de 8h à 13h sur le parking 
Davaine. Vous souhaitez y tenir un 
stand ? Faites-vous connaître dès 
maintenant !
Le souhait de la Ville : offrir aux 
amateurs de jardinage une belle 
diversité. Pensez à vos rosiers de 
jardins, aux géraniums, aux bal-
connières et, plus généralement, 
à toutes les plantes vivaces et 
annuelles ; proposez bulbes, plants 
potagers ou à massifs et même 
outils de jardinage...

 Le mètre linéaire est à 0,30 euro. 
Téléchargez le bulletin d’inscription 
sur www.saint-amand-les-eaux.fr 
Plus d’infos au 03 27 22 48 44

SIAVED

Les déchets verts ramassés en 
porte-à-porte tous les 15 jours
Le SIAVED va mettre en place le ramassage des déchets verts en porte-à-
porte, de la mi-mars à la mi-octobre.
Le camion passera tous les quinze jours et une fois par mois en juillet et en 
août, soit les mardis 23 mars ; 6 et 20 avril ; 4 et 18 mai ; 1er, 15 et 29 juin ; 
13 juillet ; 10 août ; 7 et 21 septembre ; 5 et 19 octobre. Notez les dates, dès 
à présent, dans votre calendrier !
Les déchets de jardin doivent être sortis la veille au soir. Ils seront collec-
tés de 6h à 20h. Le volume de dépôt autorisé est de 2 m3 par foyer et par 
collecte.

 Vous pouvez consulter voire télécharger, sauvegarder ou 
imprimer le calendrier en vous rendant sur www.siaved.fr

À savoir
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OU MÉDIATHÈQUE 
POUR SE DÉTENDRE?                     
Aujourd’hui se relaxer est 
devenu indispensable! 
Pensez à découvrir, 
gratuitement, les ouvrages 
(romans, BD, dvd, cd,  
revues) et divers jeux 
que vous proposent la 
Médiathèque des Encres et 
la Luthothèque Municipale.

 On vous accueille à la 
médiathèque du mardi au 
samedi de 14:00 à 17:45. 

Il est possible d’emprunter 
10 documents de chaque 
catégorie pour 6 semaines.

 La ludothèque vous 
ouvre ses portes les 
mercredis de 9:00 à 11:45 
(créneau spécial 0-3 ans) 
et de 13:45 à 17:30, les 
vendredis de 16:00 à 17:30 
et les samedis de 10:00 à 
11:45 et de 14:00 à 16:00.

 OPERATION 
SOLIDAIRE 
13 ET 14 MARS
L’association « Les chats 
libres de St Amand » 
organise deux jours de 
collecte au magasin Match, 
rue Faubourg de Tournai.

 Besoins de sachets 
fraîcheurs, de la pâtée, des 
croquettes et de la litière. 

 UN MARCHÉ  
POUR RENCONTRER 
LES PRODUCTEURS 
LOCAUX
Les Amis de l’école G. 
Wallers organisent chaque 
premier dimanche du mois 
un marché des producteurs 
locaux. Le prochain marché 
aura lieu : dimanche 7 mars.

 8:30 à 13:00 - Place du 
Mont-des-Bruyères 

 RESTOS DU CŒUR
La campagne d’été se 
prépare en mars ! Les 

inscriptions auront lieu les 
16, 22 mars de 9h à 12h 
et de 13h30 à 17h et le 30 
mars de 13h30 à 17h, Halle 
de l’Espace R.Bédé.

 se munir de la fiche CAF, 
de la feuille d’imposition 
ou non-imposition 2020 
et une quittance de loyer 
ou bail. Port du masque 
obligatoire comme pour 
les distributions.

 Jour de distribution : 
le jeudi à partir de 9:00 - 
Première distribution le  
8 avril à partir de 9:00.  
(Pas d’inscription possible 
le 1er jour de distribution) 

 COLLECTE DÉCHETS 
 MER. 17 MARS

(déchets ménagers)
 MAR. 23 MARS

(déchets de jardin)
 MER. 24 MARS

(+ sacs jaunes /verre)

 DÉCHÈTERIE  
Du lun. au sam. de 9h30 à 
12h15 et de 13h30 à 17h, 
le dimanche de 9h à 12h.  
Fermeture le jeudi et jours  
fériés.

 NUMÉROS UTILES
 Médecin de garde 

03 20 33 20 33
 Smir 0800 81 13 92
 Mairie 03 27 22 48 00
 CCAS 03 27 09 08 40


